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omment assumer la gestion d’un domaine forestier de 400 hec-
tares lorsque vos connaissances techniques se limitent à des 
notions sylvicoles de base ? Cette question a certainement 

dû traverser l’esprit de Véronique et Jacques Fontaine quand, il y a 
quelques années, la gérance du groupement forestier familial du 
Suquarel est tombée entre leurs mains. Ce beau domaine agro-fores-
tier de la région de Barre-des-Cévennes (Lozère) n’était pas totale-
ment inconnu à ce couple qui en avait fait son lieu préféré de vacances 
depuis une trentaine d’années. « Ma famille est originaire de l’en-
droit et mon arrière-grand-père, aidé par ses enfants, a commencé 
à boiser des déprises agricoles dans les années 1960. » Véronique 
Fontaine explique que, aujourd’hui, 16 porteurs de parts possèdent 
en commun les 440 hectares du GF.

D’une seule tenue, la propriété se partage entre une zone agricole 
composée de deux baux de fermage sur environ 1/5e de la superficie, 
et un vaste espace entièrement consacré à la forêt. Celle-ci résulte de 
quelques accrus naturels, mais surtout de boisements en résineux 
dont la plupart ont bénéficié des aides en nature et en subventions du 
Fonds forestier national (FFN).
	

UNE DOUBLE OPPORTUNITÉ

Pendant de nombreuses années, le même membre de la famille a assuré 
seul la gérance du GF. Avec l’âge, il a souhaité se retirer des respon-
sabilités et les transmettre à plus jeune que lui. « À 87 ans, mon oncle 
Dominique Anrès, en accord avec les autres copropriétaires, nous 
a confié la conduite du domaine. » Véronique Fontaine et son époux 
Jacques, qui est donc devenu cogérant du domaine, tiennent à saluer 
la vie de ce célibataire endurci ayant consacré toute son existence à 
sa passion pour la forêt. Cette passation est intervenue au moment 
où s’offrait aux copropriétaires du GF une double opportunité. En 

Ils veillent avec intelligence sur le GF du Suquarel
Vers l’âge de la maturité, Véronique et Jacques Fontaine découvrent intime-
ment la gestion d’un groupement forestier familial dans les Cévennes. Le couple 
nous dit comment il a envisagé cette nouvelle activité.
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01. Dans les Cévennes, le GF du Suquarel. © Bernard Rérat.| 02. Véronique  
et Jacques Fontaine s’informent en lisant la presse professionnelle. © Bernard Rérat.
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03. Pour les gérants du GF du Suquarel, une belle forêt produit des arbres de qualité.  
© Bernard Rérat. | 04. La desserte, élément incontournable de la gestion forestière  
(25 km de voierie au GF du Suquarel). © Bernard Rérat.

juin 2019, le GF a été libéré des contrats FFN liés aux boisements des 
années 1970. « Ces contrats ont été très bien suivis par la DDAF et, 
aujourd’hui, la forêt se trouve au stade où les premières coupes vont 
permettre de mobiliser du bois », se réjouissent Véronique et Jacques 
Fontaine. Après une cinquantaine d’années d’investissements, des 
revenus vont enfin rentrer dans les caisses du GF du Suquarel. Dans 
le même temps, le PSG de la forêt arrivait à son terme. Il fallait donc 
le renouveler. Ce dossier a été pour partie délégué à la société Alcina, 
en charge du pilotage technique de la propriété. « Mais, sur conseil de 
Loïc Molines, ingénieur au CRPF d’Occitanie, nous avons décidé de 
réaliser une étude préalable au plan simple de gestion », signalent les 
époux Fontaine. Sous la direction d’Éric Lacombe, un groupe de six 
étudiants d’AgroParisTech a effectué ce travail.

SE FORMER EN CONTINU

Les recherches entreprises par les élèves ingénieurs forestiers ont 
permis de mieux caractériser les peuplements en place, de quan-
tifier la matière ligneuse sur pied, d’en mesurer son accroissement 
et d’identifier les stations sur ce secteur proche de la corniche 
des Cévennes. Grâce à tous ces éléments, Véronique et Jacques 
Fontaine ont découvert une nouvelle forêt. « Pour nous, cela a été 
une superbe expérience, et cette étude, par ses apports techniques, 
valorise les connaissances empiriques accumulées tout au long 
des années de la gérance de notre oncle. » Le couple nous décrit 
une forêt essentiellement constituée de pins laricio (de Corse et 
de Calabre) et, en second lieu, de douglas. Les plus vieux sujets 
de ces peuplements affichent une soixantaine d’années pour des 
diamètres à 1,30 m variant de 35 cm à 50 cm. De fait, le domaine 
qui se situe entre 800 m et 1 000 m d’altitude présente une grande 
variété de milieux : caussets ou petits plateaux calcaires très secs, 
fonds de versants enrichis par les accumulations d’éléments fins 
du sol, vallons fertiles arrosés de rus et de sources… 

Cette diversité des sols explique les différences de croissance des 
arbres. Couplée à une forte pluviométrie (jusqu’à 1 500 mm bien 
répartis dans l’année), elle autorise la présence de nombreuses 
autres essences : pin sylvestre et pin noir d’Autriche, mélèze, sapin 
de Nordmann accompagnés de quelques feuillus (hêtre, chêne, 
charme…). Par endroits, à la suite d’éclaircies, des cônes de régé-
nération naturelle apparaissent. « Cela suscite notre intérêt pour 
les processus naturels que l’on pourrait mettre en œuvre dans 
cette forêt. » Cette réflexion amène forcément les époux Fontaine à 
s’interroger sur la meilleure façon de gérer le domaine. Dans leur 
situation, ils estiment qu’ils commettraient un péché d’orgueil s’ils 
ne s’entouraient pas de conseils techniques. Si le CRPF et Alcina 
répondent à leur attente, Véronique et Jacques Fontaine se consi-
dèrent aussi et surtout en position de formation permanente. 
« Nous avons suivi un cycle Fogefor, participé à un séminaire 
sur la futaie irrégulière, fait des exercices de martelage, et nous 
continuons à nous former pour approfondir nos connaissances 
afin d’être mieux à même de juger et de décider. »

UNE BELLE IDÉE À TRANSMETTRE

Les nouveaux gérants se déclarent proches de la communauté des 
sylviculteurs. Jacques Fontaine donne une partie de son temps dis-
ponible à Fransylva 48 en participant, comme administrateur, aux 
actions du syndicat des propriétaires forestiers privés de la Lozère. 
Leur domaine est classé en zone Natura 2000, au cœur du Parc natio-
nal des Cévennes, il faut donc concilier différents objectifs générale-

ment assignés aux forêts en France. Forêt d’agrément, de chasse louée, 
de conservation… Certes, mais les gérants du GF du Suquarel n’ou-
blient pas la fonction sine qua none qui fait vivre et qui maintient une 
forêt de qualité : la production de bois. « C’est un objectif déterminant 
car, si nous vendons du bois de qualité, et nous voulons démontrer 
que cela est possible en Lozère, les recettes engendrées permettront 
au GF de faire de la bonne sylviculture et d’entretenir son réseau de 
25 km de voieries, routes, pistes d’accès aux parcelles, places de stoc-
kage… » L’expérience que vivent actuellement les époux Fontaine 
les aide à relativiser les événements de la vie. « Nous voyons bien 
qu’en forêt nous évoluons sur la notion de temps long, une dimen-
sion qui nous dépasse d’ailleurs. Cette durabilité des choses est en 
opposition totale avec la société d’aujourd’hui qui est celle de l’im-
médiateté, du jetable. Le gestionnaire forestier est de passage, ce 
qui lui donne une immense responsabilité pour assurer l’avenir. » 
Véronique et Jacques Fontaine espèrent qu’ils sauront transmettre 
à leurs enfants cette belle idée de pérennité.
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